
Le gharb sort de la culture céréalière 
 
RIZ, FRUITS ROUGES, LAIT, BETTERAVE… LES NICHES VISÉES 
LA RÉGION RÉALISE UN RECORD EN TERMES DE RENDEMENT POUR LE RIZ 
16 UNITÉS DE CONDITIONNEMENT ET SURGÉLATION DE FRUITS ROUGES AGRÉÉES EN 2014 

        

 
Le secteur des fruits rouges a connu ces dernières années un essor remarquable au 
niveau de la région du Gharb. Ce qui lui a permis de contribuer de plus de 75% de la 
production nationale. Pour la myrtille et la framboise, la production a été multipliée 
respectivement par 28 et 5 entre 2008 et 2014 

Le Gharb n'est plus seulement le fief de la traditionnelle culture céréalière, la région se 

spécialise dans de nouvelles filières agricoles de grande valeur ajoutée dont certaines en 

provenance de pays étrangers. Il s’agit notamment du cas du riz pour lequel la direction 

régionale de l’agriculture dispose aujourd’hui d’une vision et de moyens pour développer 

la filière. Parmi les importantes réalisations en 2014 afin d'organiser la filière, ainsi que 

l'indique Mehdi Rifi, directeur régional de l’agriculture, la création de la Fédération 

nationale interprofessionnelle du riz (FNIR) regroupant les différents intervenants 

professionnels au niveau de ce secteur. Cela a conduit à la conclusion d'un contrat-

programme (2015-2020) entre l’Etat et l’interprofession pour la mise à niveau du secteur 

rizicole avec un budget global de 270 millions de DH, dont 70% seront supportés par l’Etat. 

Le responsable du département de l’agriculture affiche sa satisfaction quant aux 

performances enregistrées par sa région dans cette filière. «Le rendement réalisé en 2014 

avoisine 80 quintaux par ha, chiffre qui dépasse celui enregistré dans les pays spécialisés 

dans cette production agricole», avance Rifi. Certains agriculteurs de la région ont même 

réussi la prouesse d'atteindre près de 95 quintaux par ha. La superficie cultivée en 2014 

s’élève à 4.450 ha, ce qui représente 89% de l’objectif fixé par le contrat-programme qui 

vise 9.000 ha en 2020. Aussi la part de la région s'établit-elle à 75% de la production 

nationale. En dépit de cette performance sur le plan de la production, la commercialisation 

du riz marocain affronte le problème de la concurrence du riz importé d’Egypte. Grâce au 

contrat-programme, l'opportunité est offerte à cette filière de monter en gamme et en 



productivité. Aujourd'hui, à ce niveau, la région est déjà dotée de 5 infrastructures agro-

industrielles disposant d'une capacité globale de près 550 tonnes par jour. 

Les fruits rouges figurent également parmi les filières prometteuses dans le Gharb eu égard 

aux résultats encourageants réalisés ces dernières années. Ce qui a permis à la région du 

Gharb de contribuer à près de 75% dans la production nationale, notamment pour les 

fraises. La production de la région est passée de près 88.000 tonnes en 2008 à 120.000 

tonnes en 2014. Quant à la myrtille et la framboise, la production a été multipliée 

respectivement par 28 et 5 durant la même période. Pour le volet valorisation, le 

responsable du ministère de l’Agriculture rappelle que la région est dotée de 22 unités de 

conditionnement et surgélation dont 16 ont été agréées et autorisées en 2014 et 6 en cours. 

Ces unités équipées d’une technologie avancée constituent un atout pour la région, selon 

Zineb El Adaoui, wali de la région du Gharb-Chrarda-Beni Hssen. Pour elle, en plus du 

volet investissement dans le secteur, il y a aussi le transfert du savoir-faire en matière de 

valorisation de ces produits de la part des opérateurs dont la majorité sont des européens. 

Sans oublier les dizaines de postes d’emploi créés par ce secteur au profit des habitants de 

la région, notamment les femmes dont les conditions de travail ont été sensiblement 

améliorées selon le dernier rapport d’une ONG internationale, tient à signaler Rifi. 
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